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COURRIER DES OPELOUSAS,
L'AbotesaC et osera de $2.50 par au

payable d'avSnce, on trois piastres dans le

eeorant de l'ana6e.
Las Avis se paieront cinquante cents

pi ar d pour Is premiere insertion et vin gt-
idnq dente par carrd pour chaque insertion

sub6quouete. Huit lignes on moins cousti-
taerent an carr6.

Les avis qni seront envoy6s pour Atre publi
6 soeront inadrds en Frangals at en Anglais (I

moeam qn'il n'en soit autremont ordonn6) jus-

qn% so quo l'diteurjuge b propos de les die-
consitner.

Lee candidate au faveaurs publiques de
vront payer quinsoe piastres d'avanee, s'il
vealent so faire annoneer.

Les ndorologee, lea lettres de remerciment,
lea rd6lames, leo communications d'un genre
personeol, etc., ae paleront an taux des avis.

Lea artliles d'une nature personnelle (quand
toatef~ia ie aeront admisaibles) se paieront
Vings cents is ligne et d'avance.

AVIS I

A nos amis en gdndral, et a toutes lee

personnee qui supportent notre jour-
nah

None appelons I'attention de toutes
les personnes qui doivent faire des
publications 16gales, particolibrement
dm ventes par autorit6 de justice, ear
ie ddismt de precautions qti'ellee ont do
ne pea. donner lee instructions ndoes-
aires et positives poor quo ces publi.
eations solent faites par le journal de
lear chols; cola none prive, en dffet
d'an patronage qni none eerait accordd.
Le sbdrlffi de Is paroisse apporte, en
6fet, aun sle quli tient de la jalousie. a
aateser an journal dent ioestnon seolen
meet le directeor mals no des princip-
sex aetionaalres, tonte les ventes par
satorit6 do juatice, et certaines publi-
etdioHs en cette matiere, out apparn
damens journal, bien qa'ellee duesent
nsm appertenir, melon l'intention des

prttes elles-mEauges, si elles avaient
4de essalttde est d'autres noun oant Se
etbevds, & Ia dema de .personnelle du

adtift se de se ddputde oit moment de
1 , lgalleation des ordree de samele.

Ceua qul prdfrent souteniron patro-
aiar te-ot autre journal de eotte pareois
so, soet arfaitement libres, at none
ermilos fort manvaise gr&is a none
pld dre d8 semblable pr6f4rence; male
a~s seai qui ddsirent nonu aecorder

-1 s:erati, sont isetamment pri6s de
Si A ieas quo lee oSciers soient eo-

; '-d•lt requle de donner au Cour-
te:- oel publications qui peavent lee
ee, err ; et nons lee engageone ane.s

li 6mon so pas a. laoaser in.C ase ntumlis ace"ate manieore, pour lee
a. t esm' tlr, in beesla leo contraini

..& .eae or as publications a tout

~~s**gr6 l .ougrsd

~nlg h, e noe rAppel...
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Le Figaro Illustre.
La International News Co., de New

York, nous a fait parvenir le numro
de Nol de cette fameuse publication <
parisienne qui s'est acquis un si grand
renom comme ouvre artistique. Sur
la couverture se trouve une charmante
typogravure ile "L'Attente" de Flem-
eng, en plusieurs couleurs, tandis que
le texte est maill de gravures en
couleur trs finement excutes.
Comme supplment, trois grands tab-
leaux en couleurs accompagnent le nu-
mro de cette anne; les sujets choisis
sont: "Fleurs d'Automne," ''L'Esca-
lade" et "La Toilette de Pierrette."
On peut se procurer le Figaro Illustr,
avec texte franais ou anglais, en en-
voyant $1 la International News Co.,
83 et 85 Duane St., New York.

L'association des acheteurs de coton
de New York se compose de 454 mem-
bres. Ce nombre est limit, pas un de
plus ne peut rentrer. Chaque membre
paye son entredans la socit raison
de $10,000. Personne New York ne
peut acheter ni vendre du coton que
ceux qui set-Jicencis par cette or-
ganisation. Ils ont achet et vendu
l'ann dernire 40,000,000 de balles,
environ 4 fois autant qu'il y en avait
t fait dans le monde entier, bien en-
tendu en comptant les futurs. Sur
chaque balle qu'ils vendant on qu'ils
achtent ils ont 10 sous, ce qui a fait
pour l'anne dernire le mentant de
$40,000,000. En plus ils touchent de
50 100 millions de piastres sur les
spculations de ceux qui s'occupent des
futurs. Cette association est consid-
re le plus grand monopole et la plus
forte institution de jeu..

Les parents des Italiens excuts 
la Nouvelle Orlans continuent obte-
nir des dommages contre la ville;
aprs ceux de Bagnetto, ce sont ceux
de Marclesi qui obtiennent un verdict
pour $5,000. Mais, moins fortune, la
veuve de Monasterio n'a obtenu que
$2,500 pour son mari, et il est probable
que les hritiers de Caruso et de Scaf-
fedi n'obtiendront pas plus qu'elle.

Un Franais suggre l'ide d'obliger
les fabriquants de dynamite de mlan-
ger -ce produit des substances chimi-
ques qui le feront puer et communi-
quepnt sa mauvais odeur tontes les
p ersonnes qui le toucheront. De qtte
faon, toutes les personnes qui porte-
ront de la dynamite sur elles pourront
tre facilement reconnues.

Un jury a dcid devant une cour
de district la Nouvelle-Orlans que
les combats auxquels se livrent parfois
les grands pugilistes, tels que Sullivan,
Corbett et autres, dans l'arne de
l'Olympic Club n'avaient rien de bru-
tal et n'taient que des occasions de
divertissement.

An restaurant: *
-Garon ! Tout cela est fade! Est-

ce que vous ne pourriez pas demander
qu'on salt un peu plus?

-Monsieur veut tre sal? Qae
monsieur attende l'addition!

M8VOROoU DR. PIne .
est un des meilleurs remdtes de notre po
que. Il nettoie le sang, renouvelle la vit-
lit, enlve du corps tout germe de.maw
ladie, et met en mme temps les orgene
dans de bonnes conditions de fonctionne-
ment. La mdecine se compose de pla
de trente sortes d'ingrdkiets 4 rents,
tires piqcilpalement du rgne vgtal; i
est connu et en usage dexi plu de cent
ain. Son mploi a t trs vntaguu

i inftnt ht aanie -
aent dans ces maladies qui pioltnt
du sang et des dsordres de Piestnc,
teles que constipation, maux de tte, ma.*
ladie des rognons, condition bilMeuse,
jaunisse, rumatismes, hydropisie, dys-
pepie, fivre intermittente, rsyples,
scrofule, plates purulentes, dmangeal-
sons, vers, ruptions cutanes, maux et
plaies, excroissances cancreuses, dou-
leaus dans le systme osseux, maciation,
maladies de femmes, faiblesse, maniu do
reha, tourdlseeatneits, etc.

.Le Novro si'est pas une mdecine bre-
vete, et 11 n'est pas oen ve4te les le
droguistes; mais, mus par un sentiment
de gwt*ade envers le docteur et d4treux
de^re pftrticiper le geti hamn ax

b a'llis en ont reg, les boanmes
et iW femes uti ount 't gui pr ce
tea en soist levenus les adts et le
font ie "arfeniut au maade U a plu.

grande %tkler remndr le
ta e. e adeelni* de hamdcs

Loete 4ys*Iatrdreuesr

PATENTTS.

NOTICE TO INVENTORS.

There was never time in the history of
our country when the demand for inventions
and improvements ln the arts and sciences
enerally was o g at as now. The conven-

iences of mankind in the factory and work-
shop, the household, on the farm, and in
official life, require continual accessions to the
appurtenances and implements of each in
order to save labor, time and expense. The

political change in the administration of gov-
ernment does not affect the progress of the
American inventor, who being on, the alert,
and ready to perceive the existing deficien-
cies, does not permit the affairs of govern-
ment to deter him from quickly conceiving
the remedy to overcome existing discrepan-
cies. Too great care cannot be exercised in
choosing a competent and skillful attorney to
prepare and prosecute an application for
patent. Valuable interests have been lost
and destroyed in innumerable instances by
the employment of incompetent counsel, and
especially is this advice applicable to those
who adopt the "No patent, no pay" system.
Inventors who intrust their business to this
class of attorneys do so at an imminent risk,
as the breadth and strength of the patent is
never considered in view. of a quick endeavor
to get an allowance and obtain the fee then
due. The Press Claims Company, John Wed-
derburn, General Manager, 618 F street, N.
W., Washington, D. C., representing a large
number of important daily and weekly papers,
as well as general periodicals of the country,
was instituted to protect its patrons from the
unsafe methods heretofore employed in this
line of business. The said Company is pre-
pared to take charge of all patent business
entrusted to it for reasonable fees, and pre-
pares and prosecutes applications generally,
including mechanical inventions, design pat-
ents, trade-marks, labels, copyrights, inter-
ferences, infringements, validity reports, and
gives especial attention to rejected cases. It
is also prepared to enter into competition
with any firm in securing foreign patents.

Write for instructions and advice.
John Wedderburn, 618 F street, Washing-

ton, D. C. P. O. Box 385.

Good Couatry Roads.

They would make it possible for the far-
mers to take advantage promptly of the high-
est market, no matter at what season of the
year.

They would save him days and weeks of
time which he wastes every year wallowing
through the disgusting mire of dirt roads.

They would reduce to a minimum the wear
and tear on wagons and carriages.

They would lesson the expense in keeping
horses in working order, and fewer horses
would be required in the country to perform
the farmer's work,

They would require less to keep them in re-
pair than do the dirt roads.

They would make it easier for a team to
pull several tons over their smoothe surface
than to draw a wagon threugh the mud.

They would afford ready communication
with the outside world at all seasons of the
year.

They would save the farmer many vexaiions
and nervous strains.

They would practically shorten the distance
to the local maket.

They would increase the demand for coun-
try and suburban property,--Farm and Fire-

The JIg"Jag_ Homeward.

If to skate on your face on the sidewalk
Is a gentle, excusable whim;

If it's proper to box with a lamp-post
Or e'en in the gutter to swim;

If it's right to forsake a fish dinner
With wheels in your head and your clothes,

If it's strictly en rigl to tumble
And plough up the street with your nose:-

If to doall thse things is the fashion
Behind it we'll none of us lag,

But respectfually ask in a whisper,
What in heaven's name is a Jag?

(The Querist, in Town Topics.) -

A case involving the right to publish pro
ceedings in court is under litigation at New
Orleans. The editor and publisher of The
Times-Democrst have been adjudged guilty of
contempt in publishing the report of a law
cese with comments thereon. This finding of
the particular court offended has been affrm-
ed by the Supreme Court of the State, which
lays down the strange doctrine that the news-
paper had no right to do more than publish
the verbatim report or an epitome of facts.
No comments are allowed. It is now probable
that the case will go to the Supreme Court
of the United States, and in the interest of
the liberty of the press it is important that it
should. It seems absurd to bar comment al-
together. The real question to decide is
whether the comment is fair and dispassion-
ate, and not melignant nor prejudiced. Per-
hap. it is better taste to wait the course of
law; but how about litigation which lasts
several yesrs A to reports, it is entirely a
qustion of accuracy and fairnes.-San
Franciso. Call.

Mr. J. P. Blai•e, an extensive real estate
dealer in Des omins, Iowa, narrowly escaped
one of the severest attacks of pneumonia
while in the northern part of that state during
a recent blissard, says the Baturday Review.
Mr. Blaise had occasioa to drive several miles
daring the storm and was so thoroughly chill-
ed that he was unable to get warm, and in-
side of an hour after his return he was threat-
ened with a severe case of pneumonia or lung
bever. Mr. Bllise sent to the nearest drua
store and got a'bottleofChamberlaiu's Cough
lRemedy, of whish he had often heard, and

took a number of large doses. He says the
efsit was wonderful and in a short time he
was breathing quite easily. He kept on, tak-
ing the medicine and thenest day wes able
to come to Dee Moines. Mr. Blaise regards
hisaure as am ly wonderful. For sale by J.
Laesse and Shu-te & Domon, druggists.

A good story ls told upon a Washaington
we•an who now makes her home in Colora-
do. With evidety no thought as to the un-
iseis sound of thel combination if spoken

lky.i. hebad 1alled her oldest child Hel-
e Vlr a .Notloag ago upon a visit to this
dity oly she brought her young daughter
ltse old friend. "What have you call-

t, queredmelthetviitor. "HAl-
c e.la you call her in oorado," was

the i ed but veryrnatural response.

When b suinto i .alton, of
Dnriy Russell County ameas, called at the
W els of erieasrlan& (Jo., Des Moines
$0 his'stf gold aIboa, whose life
bag sasu- by Chamberlains Cough Rem-

tibaing etrted hin of a very severe at-
of p.. Mr. Dalton is certain that it
s heys life sad is enthusiastie in his

yif he . For sale by J. Las.

th W. .; Boye Co. of Chicago, want a

Sndt ina to sell their fs-
-al lluiaetsd the bsterdap

end th Cbp . -. They are to

ls , ;e m gnow kn money
easy matter fr euee
-Bead

Ctdreevat rlastroe-

Sp lsse wanteoy of~u-:n~of a ese.eroon-

re mafios a,
ma gwilpay wein ait

4ar-

A Novel Literary Enterprise.

The American Co-operative Library, recent-

ly rganized in New York, undertakes to

giv to book readers, anywhere in the United

States, better facilities than heretofore given
them by the largest libraries in the leading
cities, and at an almost trifling cost. You
order any book you want, suitable for general
circulation, and it is supplied innmmeiately;
you can order either direct, or through your
local Bookseller, country Postmaster or oth-
ore acting as local agents. One cent a ,lay for
a dollar book, proportionately for other val- 1

ues, is the general basis for loans, I hree cents 1
being the least charge made. Thlus "Ben
Hur" costs four cents for three days, "The ,
Prince of India," five cents for four days for
each volume. "Lorna Doone," three cents for -
six days, "Uncle Tom's Cabin,' three cents -

for eight days, and so on. You deposit thie
price of the book when you order it. keep it
as long as you please, and on its return get.

any other book you want to borrow or want
to buy. There are some special advantages
to Book Clubs. Thus at a cost of from $~.00
to $5.00 a year one c i have access to the
whole world of cnrrent and standard litera-
ture. Does not this bring the "Literary
Millennium" pretty near every huni 

'? Circu-
lars are sent free on request, or a: itO-page
Catalogue for 2 cents. Address John II. Al-

den, manager, 57 Rose St. New York.

If you want to s(.ceerd in voir "tusij'nies you
should advertise.

DR TICHENOR'S
:- 4NTISEPTIC-:-

Has no equal for Wounds. Burns, Brui-

ses, Scalds, Cuts, Spraiun, and for

Colic, Cramps, Flit.s and lowel

Complaints; also for colic,

hots, foot-er'il, fistula.

f1. scratches in 'toclk.

We kindly refer you to ygnt ott triends end

neighbors, i-hose tcstimhuials t,e hare o tile,

and would be pleased to hare !oa consul Ihei,

in regard to its merits.

tOpelousas, Lat., June ,2tih, 113.

Sherrouse Medicine Co . Limntd.
I consider Dr. Tichenors Atliseptic the best

general household remedy ever introduced to
the American public, and no family uhtould lce
without it. AUSTIN LACOMBE.

HENRY L. GARLAND (Opehlusas- La

MARION L. SWORDS, " "

LAURENT DUPRE, "

A. D. HARM ANSON,

W. M. CULLOM,

J. W. JACKSON, "

JOSEPH BLOCH, "

THOS. H. LEWIS, "

LEONCE SANDOZ, ",

L. A. SANDOZ, ' "

E. V. BARRY, Grand Cotea, "

C. A. SAINT, Sunset, "

T. S. ADAMS, Jr., Washington, "

J. PLONSKY,

BLAKE & DURKE, "

PHILLIP JACOBS, "

E. CONSTANTIN, Lafayette, "

SIDNEY VEAZEY, "

MOSS BRO.'S & CO.,

CHAS. D. CAFFERY, -"

J. E, TRAHAN,

WM. CLEGG, " "

W. W. DUSON, Crowley,

R. J. C. BULL. Rayne,

It is but justice to ourselves and the pub-
- lie that we WARN them against the many

i rIITATIONS of Dr. TICHENOR'S ANTI-
SEPTIIC. Remember his is the ORIGINAL
and BEST, and none genuine without his

amine blown in the bottle. Respectfuplly,
SHERROUSE MEDICINE CO., Lim'd.

A NE W STORE
AT THE OLD PLACE.

Mrs. L. Desmarais takes pleasure in an-
nouncing to the old friends of her mother Mrs
Pr6vot, and to her own friends. atnd to every-
one in Opelonsas and St. Landry, that she has
re-opened at the old stand on Main Street. in
the good old ,town of Opelousas, where she
will constantly keep a fine tad select stock of

MILLINERY GOODS
of every description, NOTIONS of all kinds,

Fancy Goods, Dry Goods,
Ladfes' Hats and Bonnets of the Latest de-
signs and fashions. Come and examine. No
trouble to show the goods.

I' Prices Low
Agents for the celebrated "Kalamazoo"

Featherbone corsets, the new reliable, pli.
able, unbreakable-try it.

Dec. 9.

QUM-ELASTIC ROOFING FELT costs
only 2 per 100 square feet. Makes a good
rooffor yhat,, and anyone can put it on.

GUM-ELASTIC PAINT costs only 60 cents
per gal. n bbl. lots, or $4.50 for- 5-gal. tabs.
Will atop leaks on tin or iron roofsthat will
last for years. Try it.

Send stamp for samples and full particulars,
QUlbELASTIC ROOFING Co., 39 & 41
West Broadway, New York.

Doc. 3S, 189.3-m,

Taken up as an Estray.
By the undersigned, eight miles west of

Ville Plate, on the 12th inst., an American
hose male, black, no brand, very old, no

ela marks, gentle to saddle and harness.
us le came tomy place about two months

ago. and has been ranging with my stock
ever slice. The owner is notified to come and
proveproprty, pay charges, aud take him
away ot lhe will be dispoeed-of according to
l w W. H. WARNER.

Dee. 6-klam. Ville Platte P. O.

1O NET TO LOAl.

Ojke &t Landry Homestead anad Loae)
Associatson,

Opelousas, &pt. 9. 1893.
he sndetaigned is astutch ed by :the Board

of Directos of the St. Landry hoit stead and
Lian Asealatlon to offer to itl members loans
itag per.ea w.For ct.enaoire ap-

a4er . tLa1

4 a,
*

Notions, Noveltis, &c.
Having bought out Frank Richard's entire stock of

Notions, I have opened business on Main street between
the old Posey drugstore and E. Latreyte's, where I will

keep a full stock of Notions and Novelties, together with

Dry Goods, Ladies and Gents Furnishing Goods, etc., at
Lowest Cash Prices.
200 do: Men's knit full seamless socks--... ------ ----------- at 7 cts a pair

200 " " fancy striped socks, good weight............ at 5 to 7I cis

500 " Ladies' and Misses' ass'td, solid colors and striped stockings..--------.
at 5, 7} and 10 cts a pair

large lot of Men's and Boys' suspenders............ at 5, 10 and 25 cts air
S" Linen collars-......----------......t 5 to 10 ctseach

A "lage assortment of Ladies' and Gents handkerchief-...... at 5 to 10 ". .

An assortment of silk handkerchiefs..... ........ - -- .... ... at 40 to 75 1
Austin's forest flower cologne, 15 cts sie--e........--.-------------- at 10 cts
Men's flannel top shirts, well made.........-------------..............--------at 25 ts ech

w hite meriio mixed knit undershirts..------......--------...........--- at 25

hearvy white brushed merino knit ndershirts .. .........- --- at 50
A large lot of felt table covers...---------------------------- ... .. t 35 bottle

Williams' shool Tnk, black and violet .....- ...... -at 3 ets a bottle

4, 5 and G lbs note paper-.....------- ---------- ------ at 5 ts a quire
XX 5 and 6 inch envelopes....------------------------------- 5 for 5 tb
A large lot of led and slate pensils, needles, pins, hair pins, towels, scarfs, table

corers, buttons, spoons, scissors, knives, cutlery, etc., many other articles too numer-

ous to mention. Call and see bargains at our five and ten cent counter.

i Large assortment of FIREWORKS

This is the place to buy your Christmas and New Year Presents
C. M. RICHARD,

Main Street, opposite the Courier Printing office.

e BRANCH + STORE OE

-OF-

J. I. EB.A.11TDcOZ c SRO
Corner of Landry and Liberty Streets. Ope!cusas

o--

Sells Dry Goods and Groceries, Boots and Shoes, Hats,
Wines and Liquors, Etc., at competing prices.

Also, a Large Stock of Ready-made Clothing at very Low Prices.
0-

LARGE & COMPLETE LINE OF SHOES AT REMARKABLE LOW PRICES

+TOYS
JUST RECEIVED .... A BEAUTIFUI. LINE OF .... HOLIDAY GOODS

- CONSISTING OF -

Fancy Groceries, Candies, Choice Wines and Liquors,
Novelties, Toys, Dolls, Fireworks, &c., &c.

J. P. RUSSELL. President. LEON WOLFF, Vice.President. CEO. W. CURTIS, Cashier
:o- -

WASHINGTON STATE BANK.
-:- CAPITAL $50,000.-:-

WASHINGTON, ST. LANDRY PARISH, LA.

DIRECTORS:

Philip Jacohs, Leon Wolff, T. C. Gibbens, Julien Claude, J. P. Russell

S. A. Knapp, Geo. W. Curtis.
-0-

Monty loaned on any amount desired on approved security. Collections on all points in St. Lan-

dry and adjacent Parishes promptly made. Deposits received subject to qheck. Foreign and

Domestic exchange bought and sold and all legitimate banking matters given close attention.

1 ~P Your Accounts and Collections iolicited.-..3

DO YOU WANT
To Purchase

A Christmas or
New Year Present?

!M! MORNHWWE!
Main Street. under the New Opera House,

Can supply you with a suitable one in the JEWEL Y line, at a reasonable
price. His new stock just received, will be found to comprise everythinq that is
Choice and Elegant in his line, and at prices to suit every pocket A stitable and
appropriate HOLIDAY PRESENT-one combining Durability, Value and Ele-
gance-may be had at his Establishment ; and the purchaser twill have the satisfac-
tion of knowing that whatever he buys WILL BE JUST AS REPRESENTED.

SJewe ll W k
Watches, Clocks and Jewelry Repaired. All Work Warranted

RIPANS TABULES.
SDsease commonly comes on with slight spmptomi, which when

neglected increase in extent and gradually grow dangerous.

It you suffer from Headache, Dyspep- RIPANS TABULES
sia or indigestien, TAKE

If you are Billions, Constipated, or TAKs RIPANS TABULES
Y have a Disordered Liver,

If your Complexion is Sallow, or you TAKE RIPANS TABULES 0
Suffer Distress after Eating,

For Offensive Breath and all Disor- TAKE RIPANS TABULES T
ders of the Stomach,

One Gives Relief.
( -;o:-

G Local druggists everywhere will supply the Taliules if requested to do so

They are Easy to Take, Quick to Act and Save many a
Doctor's Bill.

Send 15 cents in postage stamps, or cash, to OscAR 0. Moses, 10 Spruce St., New
York City and he will send you Six RIPANS TABULES by mail, postage paid.
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Rich Depos0s of Gold
Discovered in Randolph Co., Alabama.
A party of prospectors headed by Prof.

Samuel Aughey, former metallurgist at the
Pinetucky mines, and Col. E. P. Snow, an

expert mining engineer of Wyoming, have
struck an exceedingly rich body of ore in Ran-

dolph county, Alabama, in what is described

by Prof. Smith, State geologist, as the gold
blelt.

Tihe party were attracted to the field by

very rich pannings that were made in the
vicinity of surface deposits, in which this sec-
tion abounds, and it was in tracing these de-

posits to their source that Colonel Snow open-
ed up the lode.

The Goldberg Mining Company has been
incorporated to operate the claim, with Col.

E. P. Snow as president, Prof. Samuel Aug-

hey as vice-president, and Mr. J. E. Fiseus as

secretary and treasurer.
The capital stock of the company is one

million dollars with

Shares At One Dollar Each.
The company are now offering Fifty Thou

sand Shares at Ten Cents per Share, full
paid up and non-assessable, this is done in
order to realize additional capital to com-

mence operation at once. Contracts have
been closed for a twenty-five ton plant which
will be in operation within the next forty
days. The field is attracting much attention,
capitalists are investigating its resources,

and prospectors are flocking in.
Regarding the richness of the property, an

incline shaft has been sunk to the depth of
over 100 feet with gratifying results, showing
a constant improvement in both grade and
size of ore body as it deepened.

The ore body already opened up is practi-

cally inexhaustible, and pans from $10 to

$10 and as high as $90 to the ton, showing an
average of over twenty-five dollars.

An idea can be formed of the value of the

property from the opinions of experts who
have visited the field, to the effect that with
the necessary machinery, the company is ca-

pable of paying a dividend of 25 per cent per
annum on its total capital, which would rep-
resent to investors at present 250 per cent
profit on their investment, and stock will at
least be worth three times its face value:

Three Dollars Per Share.
We leave it to the public to Judge of the

safety of the investment and the immense
amnIout that can be realized, in a short time,
on a small iuvestment.

We feel safe in saying that from the present
indications, the richness of the ore and the
increasing size of the ore body, development
will no doubt disclose wealth that will sur-
pass even on- most sanguine expectations,
and we have every reason to believe that as
soon as the first mill run is made, which will
be inside of sixty days, this stock cannot be

bought for less than its face value-One Dol-
ltar per Share.

Do not let thoopportunity slip by. Secure
youir msock at Ten Cents. This is positively
the only chance. Apply at once as the stock
wilt soon be taken,

All orders for stock must be accompanied
by remittance to cover the amount, Ten
Cents for each share. Upon receipt of same
we will mail you your certificate of stock.

Correspondence solicited. Prospectus giv-
ing full particulars will be forwarded free on
application.

Address all communications to The Gold-

berg Mining Company, No. 2 South Broad
Street, Atlanta, Ga.

For full information apply to C. J. Thomp-
son Real Estate and Loan Agency, sole agent
for Opelonusas, La. [nov 11

PATENTS
Caveats, TradeMarks,. Design

Patents, Copyrights,
And all Patent business conducted for

MODERATE FEES.
Information and advice given to inventors

without charge. Address
PRESS CLAIMS CO.,

John Wedderburn.
Managing Attorney,

P. O. Box 463, Waashigton, D. C.

IPThe Company is managed by a combi
nation of the largest and most influential
newspapers in the United States, for the ex-
press purpose of protecitg iMtir subscriber,
against unscrupulous and incompetent Patent
Agents, and each paper printing this adver- !
tisement vouches for the responsibility and
high standing of the Press Claims Company.
Nov. 19, 1892.

C. J. THOXPSON,

Real Estate Aget,
Opelousas, La.

Will give his personal attention to the pur.
chase and sale of Real Estate, the placing .'4.
leases, collection of rents, payment of taxes foi
non-residents and the making of abhstrarts o
titles on short notice. He proposes to estsab
lish a first-class real estate ofiae, and if h@
meets with th e proper encouragement, wli
boom your country, encourage the influx of `
good eclNs of immigrants, and induce the it-
vest ment of capital among you. Your patnI
nage is earnestly solicited.

Opelousas, La., April 2, 3m.

Planters' Fertilizer Manf'g 0
A. A. MAGINNIS' SONS, Agents.

Office:-108 Magazine S
FACTORY:

Tehoupitoulas Street, orner of Philip1
Manufaeturers of

ligh Grade Fertilize
(Under Prof. W. C. Stabbs' Formula)

For Sugar, Cotton, Corn, Rice, Oatt
Vegetables, Prit Trees, co.

* -- Dealers in-

Aeld Phosphate, German Kablit, Land Plus
ter, &c. NEW ORLEANS, LA.

Nov25-6m) P. O. Box 1

PR. HOI EL, JR.,,
Commission Merchant

MILLER AND RICE EXPERT,

No. 64 MaSazsne Street, New Orlne

Liberal advances made on consignments,
•

o.
oct 7.4m

T. G. CHACHERM
*:ARCHITECT -:- t

Opelousaa .............. Louisiana.
My Book of over *0 Drawings, P1

and Sketches, with Directions for
dering Plans sent free.

March 18, 1893.

W. A. CHACHERE,
HOUSE & SIGN PAINTER

-- AND----

Paper-Hange r,
OPELOUSAS. LA.

G eood-f ork G4sranteed
Low prIces.

Feb. 11, 1893, ly,

W. 8. FRAZEE,
Attorney & Counsellor at La

& Notary Public.
Offlee on Landry St., Opposite the Co-

House.
Will practice in the Federal and S

Courts. Prompt attention given to all
ness. May 14, 1 y.

ALFRED PAVY
Opel.oass. La.,

Notary Pblio & Auctione
Ode ia Recorder o~ef, 8•. Landry.


